
Restaurer et valoriser les maisons de jeu
anciennes : un guide pratique
Les maisons de jeu anciennes ne sont pas de simples boîtes en carton ou en bois usé. Elles
racontent une époque, un savoir-faire artisanal, et souvent une histoire familiale. J’en ai vu
passer des dizaines au cours de mes années de restauration : des jeux de société du XIXe
siècle aux premiers jeux de construction en passant par les puzzles en bois découpé à la main.
Chaque pièce porte la marque de son temps, et les remettre en état demande un œil exercé et
un peu de patience.

Beaucoup de collectioneurs et d’amateurs se demandent par où commencer. Faut-il tout
nettoyer ? Remplacer les pièces manquantes ? Conserver la patine du temps ? La réponse,
comme souvent, dépend de l’état général et de l’usage que vous voulez en faire. Une maison
de jeu ancienne destinée à être exposée ne se traite pas de la même manière qu’un jeu que l’on
souhaite ressortir pour une partie en famille.

Première étape : le diagnostic sans précipitation
Avant de sortir le moindre chiffon, prenez le temps d’examiner votre acquisition sous tous les
angles. Les maisons de jeu anciennes souffrent souvent de trois maux principaux : l’humidité,
les insectes xylophages, et les manipulations maladroites des propriétaires précédents. J’ai vu
un jour un jeu de dames du XVIIIe siècle dont le plateau avait été recollé avec de la colle
vinylique moderne — un désastre pour la valeur historique. Mieux vaut parfois laisser une
fissure apparente que d’appliquer un produit irréversible.

Notez aussi la présence éventuelle de marques au crayon, d’étiquettes anciennes, ou de traces
de fabricant. Ces détails peuvent considérablement augmenter la valeur de l’objet. Si vous
tombez sur une boîte signée d’un éditeur comme les Éditions du Chêne ou la Maison Deyrolle,
prenez des photos avant toute intervention.

Nettoyage : douceur d’abord
Le nettoyage est l’étape la plus délicate. Pour les surfaces en bois non vernies, un mélange
d’eau tiède et de savon de Marseille appliqué avec un coton-tige légèrement humide fait des
merveilles. Évitez absolument l’alcool, l’ammoniaque, ou tout produit abrasif. Pour les parties
en carton ou en papier, un pinceau très doux — comme un pinceau à maquillage — permet
d’enlever la poussière sans abîmer l’impression.

Un cas particulier : les jeux contenant des pions ou des figurines en métal. L’oxydation peut
être traitée avec un peu d’huile de coude et de la poudre de pierre ponce mélangée à de l’huile
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de lin, mais seulement si le métal est brut. Si la pièce est peinte ou laquée, contentez-vous de
dépoussiérer. La restauration des maisons de jeu anciennes exige de savoir s’arrêter à temps.

Remplacer ou ne pas remplacer ?
La question des pièces manquantes divise les spécialistes. Personnellement, je préfère
conserver l’intégrité d’origine plutôt que de combler un vide avec un objet moderne mal assorti.
Toutefois, si vous destinez le jeu à être utilisé, il est compréhensible de vouloir le compléter.
Dans ce cas, privilégiez des répliques fabriquées dans le même matériau — bois tourné pour
les pions, carton épais pour les plateaux — et signalez clairement qu’il s’agit d’une pièce de
remplacement. Un petit marquage au dos ou une note jointe à la boîte suffit.

J’ai restauré un jeu de l’oie du début du XXe siècle dont il manquait la moitié des cases. Plutôt
que de dessiner à la va-vite, j’ai fait appel à un graveur amateur qui a reproduit le motif au
bristol. Le résultat était fidèle, et le jeu a retrouvé sa fonction sans perdre son âme. C’est un
compromis que je recommande souvent.

La question du stockage
Une fois restaurée, une maison de jeu ancienne mérite un rangement adapté. L’humidité est
l’ennemie numéro un : un taux d’hygrométrie entre 40 et 55 % est idéal. Évitez les greniers, les
caves, et les pièces trop chauffées comme une cuisine. Rangez les boîtes à la verticale,
comme des livres, pour éviter que le poids n’écrase les pièces du dessous. Si vous empilez
plusieurs jeux, glissez un morceau de feutre entre chaque boîte.

Pour les jeux avec des pions ou des accessoires détachables, utilisez des petits sachets en
tissu (pas de plastique) à l’intérieur de la boîte. Le plastique provoque de la condensation et
peut faire moisir le carton à long terme. Un conseil pratique : notez le contenu de chaque
sachet sur une étiquette en papier kraft, pas directement sur la boîte.

Valoriser votre collection
Au-delà de la restauration, les maisons de jeu anciennes prennent tout leur sens lorsqu’elles
sont partagées. Exposez-les dans une vitrine fermée pour les protéger de la poussière et des
variations de lumière. La lumière directe du soleil est particulièrement agressive pour les
encres et les papiers anciens. Si vous organisez une soirée jeux, sortez un exemplaire restauré
avec fierté — rien ne vaut de voir des enfants redécouvrir un jeu de petits chevaux centenaire.

Pour les collectionneurs plus avertis, il existe des bourses d’échange spécialisées, des salons
comme le Salon du Jeu Ancien à Paris, et des forums en ligne où l’on peut échanger des
conseils et des pièces. Publia.fr publie régulièrement des articles de fond sur le sujet, et c’est
une excellente ressource pour approfondir vos connaissances.



Quand la restauration devient un métier
Certaines personnes transforment leur passion en activité professionnelle. Je connais une
restauratrice à Lyon qui ne travaille que sur les jeux de société des XIXe et XXe siècles. Elle a
développé des techniques spécifiques pour refixer les charnières des boîtes à tiroir, recréer des
étiquettes manquantes à l’aide de calques, et même reconstituer des roues de loto en bois.
Son secret : une documentation photographique minutieuse avant chaque intervention, et une
palette de colles animales (colle de peau, colle d’os) qui respectent les matériaux d’époque.

Ce niveau d’exigence n’est pas nécessaire pour un amateur éclairé, mais il montre à quel point
les maisons de jeu anciennes peuvent être un champ d’étude riche. Chaque jeu est un petit
musée portatif : il contient les graphismes, les techniques d’impression, les matériaux, et les
usages sociaux de son époque.

Quelques repères pour évaluer un jeu ancien
État du contenant : boîte intacte, couvercle bien ajusté, absence de moisissures ou de
trous d’insectes.

Complétude : présence de la règle du jeu originale, de tous les pions, dés, cartes, etc.
Une liste de pièces jointe à la boîte est un plus.

Rareté : certaines éditions limitées ou jeux publicitaires (par exemple, des jeux offerts
par des marques de chocolat) sont très recherchés.

Provenance : un jeu ayant appartenu à une personnalité ou à une famille connue peut
multiplier sa valeur par dix.

Esthétique : la qualité des illustrations, la finesse des gravures, et l’harmonie des
couleurs jouent un rôle important dans la cote.

Gardez à l’esprit que la valeur sentimentale dépasse souvent la valeur marchande. J’ai vu des
jeux modestes, sans grande valeur cotée, qui faisaient la joie de leurs propriétaires parce qu’ils
rappelaient des après-midi d’enfance. Et c’est bien là l’essentiel.

Où trouver des maisons de jeu anciennes ?
Les brocantes, les vide-greniers, et les ventes aux enchères restent les meilleurs terrains de
chasse. Il faut y aller tôt, fouiller méthodiquement, et surtout discuter avec les vendeurs.
Beaucoup ignorent la valeur de ce qu’ils vendent. Un jeu qui semble abîmé en surface peut
cacher un plateau magnifique une fois nettoyé. J’ai dégoté un jeu de dames chinois Art déco
dans une caisse à outils, vendu pour cinq euros. Après un nettoyage minutieux, il en valait au
moins cent cinquante.



En ligne, des sites spécialisés et des groupes Facebook dédiés aux jeux anciens permettent
d’acheter et de vendre en confiance, à condition de bien vérifier les photos et de demander des
détails sur l’état. Méfiez-vous des reproductions modernes présentées comme anciennes : un
bon indicateur est l’odeur (le vieux carton sent le vieux carton) et la texture du papier, qui est
généralement plus grossière que celui d’aujourd’hui.

Derniers conseils
Restaurer une maison de jeu ancienne, c’est un peu comme redonner vie à un objet qui a déjà
vécu. Chaque geste compte : un nettoyage trop agressif peut effacer des décennies d’histoire,
tandis qu’une restauration trop timide peut laisser l’objet se dégrader. Trouvez votre équilibre,
documentez vos travaux, et n’hésitez pas à demander conseil à des passionnés plus
expérimentés.

Les maisons de jeu anciennes méritent qu’on prenne le temps de les comprendre. Elles ne sont
pas seulement des objets de collection : ce sont des témoins de notre culture ludique, des
artefacts qui traversent les générations. En les préservant, nous préservons un peu de notre
histoire collective. Et si un jour vous passez devant une boîte poussiéreuse dans une brocante,
souvenez-vous : elle a peut-être encore beaucoup à raconter.


